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Par Carolina Marín
(D’après une histoire vraie)
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Carolina voulait simplement garder le collier un peu plus longtemps.

Cette histoire se passe en Argentine.

C
arolina traverse le jardin en sautillant. Son amie 

Isabella est dehors.

Isabella lui fait signe. « Viens jouer ! »

Carolina traverse le jardin jusqu’à la maison 

d’Isabella.

Isabella met la main dans sa poche. « Je veux te 

montrer quelque chose », dit-elle. Elle sort le plus 

beau collier que Carolina ait jamais vu ! Les petits 

joyaux sont si brillants et étincelants.

Isabella dit : « C’est à ma mamá. Elle m’a dit que 

je pouvais jouer avec aujourd’hui. Regarde comme il 

brille au soleil. »

Isabella met le collier vers la lumière. Des centai-

nes d’arcs-en-ciel se reflètent sur les joyaux. C’est 

absolument magnifique.

« Maintenant, jouons à cache-cache ! » dit Isabella.

« D’accord, dit Carolina. Je peux mettre le collier à 

l’abri. »

« Merci ! » Isabella tend le collier à Carolina qui le 

met dans sa poche.

Bientôt, c’est l’heure pour Carolina de rentrer 

à la maison. Au moment de partir, Isabella ne 

lui demande pas de lui rendre le collier. Elle a dû 

oublier. Carolina ne le lui rappelle pas.

Carolina se sent un peu mal à l’aise d’avoir 

emporté le collier chez elle. Elle veut simplement le 

garder un peu plus longtemps. Elle ignore ce mau-

vais sentiment et met le collier sous son oreiller.

Le lendemain, c’est samedi. Carolina fait ses tâches 

ménagères et sort jouer. Elle ne pense plus au collier.

« Carolina ! » Papá l’appelle. « Peux-tu venir ici ? »

Carolina court vers la maison. « Oui ? »

Papa tient le collier dans sa main. « Mamá a trouvé 

ceci sous ton oreiller. À qui appartient-il ? »

« C’est celui d’Isabella. » Carolina a les larmes aux 

yeux. « Je l’ai gardé à l’abri dans ma poche pendant 

que nous jouions hier. Mais ensuite j’ai décidé de le 

rapporter à la maison. »

Mamá s’assoit avec Carolina sur le canapé. « Merci 

d’avoir dit la vérité. Que penses-tu que tu devrais 

faire maintenant ? »

Carolina reste silencieuse. Elle pense à Jésus. Il 

voudrait qu’elle soit honnête et rende le collier.

Carolina dit : « Je devrais le rendre à Isabella 

et m’excuser. » Quand elle dit cela, le mauvais 

sentiment disparaît. Elle sent une chaleur dans 

son cœur.

Carolina va chez Isabella.

« Salut », dit Carolina. Elle tend le collier 

à Isabella. « Je suis désolée de l’avoir gardé. 

Veux-tu bien me pardonner ? »

« Oui, dit Isabella. Merci de l’avoir 

ramené. » Puis, elle sourit. « Veux-tu rejouer à 

cache-cache ? »

« Oui ! Tu comptes, je vais me cacher ! »

Ce soir-là, Carolina fait une prière. « Cher 

Père céleste, s’il te plaît pardonne-moi 

d’avoir gardé le collier. Et merci de m’avoir 

aidé à arranger la situation. »

Carolina ressent à nouveau la sensa-

tion de chaleur. Elle est contente d’avoir 

fait ce que Jésus voulait qu’elle fasse. ●

Le collier 
étincelant
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JE PEUX ME REPENTIR
Nous faisons tous des mauvais choix. Grâce 
à Jésus-Christ et à son expiation, nous 
pouvons changer et arranger les choses. 
Cela s’appelle le repentir. Quand nous nous 
repentons, nous nous excusons auprès de 
ceux que nous avons blessés. Nous essayons 
de corriger l’erreur. Nous prions pour rece-
voir le pardon. Nous faisons de notre mieux 
pour ne plus recommencer. Alors nous som-
mes pardonnés et ressentons la paix venant 
de notre Père céleste.


